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RESUME 
Le but de cette étude était d’examiner  quelque facteur qui explique le blocage 

du football à Bignona. En effet le manque de moyen financier et infrastructurel 

n’est pas seul à constituer un frein au développement du football dans cette 

contrée. Notre étude nous a aidé à recenser plusieurs facteurs pouvant constituer 

un frein au développement du football dans cette zone. Ce sont :  

- le manque de mobilisation autour de l’équipe première (Espoirs de 

Bignona) ; 

- conflits au niveau du mouvement « navétane » de la commune ; 

- une mauvaise politique de formation des jeunes ;  

- l’absence d’une bonne politique sportive au niveau de la municipalité de 

Bignona ; 

- l’absence de sponsors pour accompagner le club de la ville (Espoirs) ; 

- la prolifération d’ASC 

- la mauvaise organisation des dirigeants du mouvement « navétane »  

 

Cependant, il est important de préciser que notre principale source de motivation 

est le manque de résultats des équipes de « navétanes » de la ville au niveau 

départemental, régional et national et aussi de la chute spectaculaire des Espoirs 

de Bignona de la première division à la nationale 1 et qui tarde jusqu’à présent à 

regagner l’élite nationale. 

Nous avons d’abord entamé notre étude par la revue de littérature qui a consisté 

à faire la présentation de la ville de Bignona à rappelé la signification de 

quelques concepts, énuméré le contexte et la situation du football bignonois. 

Le deuxième chapitre décrit la méthodologie adoptée dans le cadre de l’enquête. 

Et enfin aux chapitres 3et 4, on a essayé d’analyser, d’interpréter les résultats 

obtenus et de faire des suggestions. Cette partie nous a permis de recenser 
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quelques facteurs pouvant entraver le développement du football dans cette 

localité. 

Bref, nous pouvons dire qu’on a essayé d’énumérer les problèmes que rencontre 

le football bignonois ou du moins, en ce qui concerne les questions qui nous 

semblent essentielles et d’apporter notre pierre si petite soit elle à l’édification 

du football dans la commune de Bignona. 

Nous ne pensons pas proposer les solutions les plus acceptables mais au moins 

que cela serve de repère aux différentes populations du football et aussi des 

autorités de la ville pour la mise sur pied d’un football Bignonois émergent. 
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                INTRODUCTION 
Le football est l’une des disciplines sportives les plus connues et pratiquées au 

monde. Il est le sport le plus populaire à travers toute la planète et sans 

contestation le plus médiatisé. Il est un élément et un facteur essentiel dans le 

brassage culturel des peuples et des nations à l’image de ses grandes 

compétitions mondiales, continentales et régionales (Coupe du Monde, Coupe 

d’Afrique des Nations, Tournoi CEDEAO, etc.) 

Cependant, nous tenons à le rappeler, le Sénégal à beau être un pays de football, 

il n’a jamais remporté un titre de la catégorie, Coupe des Nations, Coupe des 

Clubs Champions ou Coupe des vainqueurs de Coupe. Cette absence de résultats 

a amené plus d’un, à réfléchir sur la situation du football sénégalais. C’est dans 

ce cadre que par le biais du ministère des sports et aussi de la fédération 

sénégalaise de football un programme de développement de la base au sommet a 

été mis en place. Cette réforme se traduit par la mise en œuvre d’une politique 

technique fédérale à même de poser durablement les fondements d’un football 

national performant et stable. 

Des études ont toujours été menées par des spécialistes de football pour essayer 

d’accroitre les performances de ce sport et surtout de le rendre encore plus 

crédible. Certains ont orienté leurs recherches vers la technique à l’image de 

René Taelmann dans « technique et performance »1995, d’autres vers la 

tactique ; exemple : Alain Michel dans « les systèmes de jeu au football » 1991 ; 

d’autres encore vers la psychologie ; exemple : Jaques Crevoisier dans 

« football et psychologie » 1985 et certains aussi ont cherché à déceler les 

problèmes ou facteurs limitant le développement de ce sport dans un milieu 

donné. 
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Ainsi, devant mener des études et des recherches concernant le football, nous 

avons choisi la commune de Bignona qui se trouve dans la région de Ziguinchor 

comme site. 

Ici, il est question d’examiner quelques facteurs freinant l’émergence du football 

dans cette partie Nord de la Casamance. 

Bignona est la deuxième ville de la basse Casamance après Ziguinchor. Elle a 

marqué ses empreintes dans le football sénégalais. La commune avait deux 

équipes d’élite dans le championnat national qui sont : les Espoirs de Bignona 

qui se trouvaient en première division et le Réal de Bignona en deuxième 

division et qui avait raté de peu sa montée en première division. Aujourd’hui, le 

football Bignonois a pris une mauvaise tournure. Il n’existe plus qu’une seule 

équipe qui fait son chemin difficilement en national 1, qui est l’équivalent de la 

troisième division du championnat national avec l’instauration du championnat 

professionnel au Sénégal : ce sont les Espoirs de Bignona. Le Réal a disparu à 

cause des problèmes internes et externes et qui y existaient en son sein. Malgré 

la présence massive des jeunes pétris de qualités, le football d’élite tarde à jouer 

son rôle. Déjà dans un passé récent, les Espoirs ont eut à jouer une demi finale 

de la Coupe du Sénégal perdue contre la Linguère de Saint Louis. 

Il est nécessaire de noter aussi le manque criard de personnel ou de techniciens 

très bien expérimentés et qualifiés pour l’encadrement des jeunes. D’autres ont 

leur diplôme d’entraineur, mais n’exercent pas leur métier. 

Le championnat national populaire compte plusieurs équipes de quartiers ou de 

sous-quartiers. Ces équipes représentaient jadis, dignement la commune dans les 

phases départementales, régionales et nationales. Mais aujourd’hui, le 

mouvement « navétanes » traverse lui aussi une grande crise. Les équipes qui 

représentent parfois la commune ne parviennent que rarement à remporter un 

trophée départemental. 
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On note aussi une présence faible des structures de formation pour les jeunes. Et 

ceci peut freiner le développement du football bignonois, car l’avenir d’un 

football performant passe par la formation des jeunes footballeurs qui seront 

aptes à intégrer les équipes d’élites. 

Le championnat scolaire (UASSU) a lui aussi disparu. Ce championnat que l’on 

considérait comme le grenier des équipes d’élites ou de « navétanes ». 

Ayant un grand attachement pour notre ville, et étant aussi sensible à tout ce qui 

touche le sport dans la commune de Bignona, en particulier le football et étant 

également pratiquant et futur intervenant dans ce sport dit roi, nous nous devons 

d’être engagé, afin d’apporter notre pierre si petite soit-elle à la réédification et 

au bon rayonnement du football Bignonois à tous les niveaux. 

Dan cette étude, il s’agit fondamentalement d’analyser en profondeur le 

pourquoi d’une crise qui n’a que trop duré et à fini, depuis longtemps 

d’exaspérer les Bignonois qui attendent impatiemment qu’on leur redonne un 

football émergeant que ce soit au niveau de l’élite ou au niveau du championnat 

national populaire « navétane ». 

Ce sujet, nous permettra de connaitre à fond l’état du football de la commune de 

Bignona d’essayer aussi de recueillir le maximum d’information de la part  des 

personnes proches de ce football à savoir les dirigeants, les supporters et les 

joueurs. 

A cet effet, notre étude s’articulera autour de quatre chapitres. D’abord, nous 

allons décrire dans le premier chapitre la revue de littérature avec une 

présentation de la ville de Bignona et une définition des concepts clés de l’étude. 

Ensuite, dans le second chapitre nous parlerons de la méthodologie de 

recherche. Par ailleurs, le troisième chapitre comprendra l’analyse et 

l’interprétation des résultats. Et enfin, le quatrième chapitre présentera les 

suggestions et la conclusion de cette étude. 
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                         Problématique                                            
Dans l’histoire du championnat  national d’élite de football sénégalais, seules 

deux équipes au niveau de la Casamance ont eu à marquer de leurs empreintes la 

première division. Ce sont les Espoirs de Bignona et le Casa-Sport de 

Ziguinchor. Les Espoirs de Bignona étaient à une époque la seule équipe à 

figurer au championnat de première division car, le Casa-Sport était descendu en 

deuxième division vers les années 95-96. 

Aujourd’hui, tel n’est pas le cas. Cette équipes qui avant faisait la fierté de la 

commune et comme son nom l’indique était l’espoir de toute une contrée n’est 

que l’ombre d’elle-même,  si on compare les résultats de l’époque a ceux de  

maintenant. Malgré, la présence de jeunes talentueux, son niveau de jeu actuel 

reste très limité. Les rares moments où le stade est rempli, sont les périodes du 

championnat populaire « navétane ». A l’heure actuelle, les Espoirs de Bignona 

qui sont les portes drapeaux du football Bignonois sont en National 1. Qu’est-ce 

qui a causé cette chute, Pourquoi l’équipe tarde-t-telle à regagner l’élite 

national ? 

Le championnat populaire lui aussi traverse une vaste crise. Parfois, il n’arrive 

même pas à se terminer à cause  des problèmes et difficultés  qui existent  de 

façon récurrente en son sein. Les équipes de la commune ne sont plus 

performantes comme auparavant. 

Les écoles de football aussi se font rares et beaucoup sont en voie de disparition. 

La petite catégorie des Espoirs de Bignona ne joue plus depuis deux ans alors 

que c’est de là que doit provenir la future élite. 

Nous notons également le manque criard d’infrastructures. La commune ne 

dispose que d’un terrain de football pour toute la population  de la ville de 

Bignona. Ce terrain signalons le, est dépourvu d’éclairage et de gazon. Sa seule 

tribune découverte ornée de fissures ne peut même pas contenir 300 personnes. 
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Les moyens financiers aussi font défauts. L’équipe ne peut même pas payer le 

salaire d’un seul de ces joueurs. 

Devant ce constat on ne peut manquer de nous poser la question : qu’est ce qui 

explique ce déclin du football à Bignona ? .L’objet de cette présente étude est de 

circonscrire les questions en essayant surtout de connaitre les différentes causes 

qui explique ce déclin étant convaincu que le bon diagnostique d’une maladie 

est déjà un début de solution.    
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CHAPITRE I : REVUE DE LITTERATURE ET DEFINITION DES 

CONCEPTS  

Le but de cette revue de littérature est d’expliquer et de clarifier les concepts 

clefs qui sous tendent cette étude. 

I.A.PRESENTATION DE LA COMMUNE DE BIGNONA(sources 

recueillies au niveau de la municipalité) 

I.A.1. La ville dans sa région 

L’analyse portera  essentiellement sur trois axes : le cadre général, les 

principales caractéristiques de la ville et sa situation dans la région de 

Ziguinchor. 

I.A.1.1 Cadre général  

La commune de Bignona est située à une trentaine de kilomètre au Nord de 

Ziguinchor, entre les coordonnées géographique 12°49’ N et 16° 14’W. Bignona 

est un chef lieu de département qui a été érigé en commune par arrêté n° 79-88 

du 02 Décembre 1957. 

L’importance de ville découle du rôle que les autorités coloniales lui ont conféré 

au début du 19ème siècle. En effet, les français, voulant étendre les zones de 

production arachidière et développer le commerce avec les colonies installèrent 

des comptoirs commerciaux dans les zones qu’ils jugeaient prioritaires 

notamment dans les régions côtières. Ainsi, une garnison militaire s’installa à 

Bignona en 1894 et la ville devint rapidement un comptoir commercial très actif. 

Ces faits marquèrent le début du rôle important que Bignona, hameau de 350 

habitants, devait jouer dans le vaste espace correspondant à l’actuel département 

du même nom. Son essor est intimement à ce statut du centre de collecte et 

d’échange commercial des produits agricoles de la région en contrepartie des 
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biens manufacturés importés d’Europe. Dans les années 1950, la production de 

la subdivision s’élevait à 30 000 tonnes d’arachide transportées à bord chalands 

qui remontaient le marigot de Yacoubel vers Ziguinchor. 

Cependant, ce développement fut éphémère et Bignona a beaucoup perdu de son 

dynamisme, même si elle demeure une ville carrefour. En effet, le port est 

inexistant et la sécheresse a entrainé l’acidification des bas-fonds, jadis fertiles 

et réduit la production agricole. Toutefois, le département est une ville disposant 

de potentialités humaines et matérielles qui peuvent impulser un essor 

économique durable. 

 

I.A.1.2 Principe caractéristiques de la région 

La région de Ziguinchor, la plus méridionale du Sénégal, couvre une superficie 

de 7301Km² soit 3, 74% du territoire national. Elle compte : 

• Trois départements (Bignona, Oussouye et Ziguinchor) ; 

• Quatre communes (Ziguinchor, Oussouye, Bignona et Thionk-Essyl) ; 

• Huit arrondissements, 25 communautés rurales et 502 villages. 

Le département de Bignona s’étend sur 5266 Km², représentant 72, 12% de la 

superficie de la région, Bignona en est le second pôle urbain après Ziguinchor. 

Cette région connaît un déséquilibre économique et structurel notamment en ce 

qui concerne la répartition des équipements et des infrastructures. Ziguinchor 

abrite quasiment l’ensemble du tissu industriel. Il est nécessaire de créer les 

conditions d’un développement durables par un aménagement équilibré du 

territoire. 
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I.A.1.3 Situation de la ville dans sa région 

Bignona constitue, de par son statut de chef lieu de département, un pôle urbain. 

Mais ses fonctions se limitent à l’éducation et surtout à l’administration. Elle 

souffre de l’absence de ressources capables de la propulser au rang de pôle de 

développement régional. Le tissu industriel se limite à la présence d’une scierie 

à quelques kilomètres de la ville. L’activité commerciale représente un enjeu 

réel, mais est  perturbée par l’insécurité qui affecte la région depuis plusieurs 

années et provoque l’isolement de la ville dans le réseau d’échanges et de 

communication. 

I.A.2La ville dans son site 

I.A.2.1 Le site naturel 

La commune de Bignona est implantée sur un site en demi-cuvette ceinturé au 

Nord et à l’Est par un marigot. Les bolongs limitent les possibilités d’extension 

de la ville dans ces directions. En conséquence, l’extension de la ville s’est faite 

vers l’Ouest et vers le Sud jusqu’au-delà de la limite officielle du périmètre 

communal, matérialisée par la transgambienne (route nationale N°4). Cette zone 

d’extension Sud correspond au quartier de « Tenghory transgambienne » encore 

appelé « Tenghory compliqué ». Celui-ci, considéré comme le septième quartier 

de Bignona, est implanté dans la communauté rurale de Tenghory. 

L’organisation du relief dans la commune favorise l’action de l’érosion 

hydrique. En effet, il existe une forte dénivellation d’environ 12 m à 13 m entre 

la zone Sud et la Zone Nord. Le ruissellement qui prend naissance sur les 

versants de la zone haute (Tenghory et Manguiline Sud) vers la zone basse 

(Bassène, Banguiline Nord) décape les sols, endommage la voirie et les 

habitations. Les ruissèlements et l’érosion, qui sont d’abord des phénomènes 

naturels, constituent aussi un véritable problème socio économique. Il est donc 
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urgent, face à ce phénomène, de réaliser un réseau d’assainissement pour 

l’évacuation des eaux pluvial 

 

 

I.B. ORGANISATION DE LA VILLE 

I.B.1 Le périmètre communal et le découpage en quartier 

 

  I.B.1.1 Le périmètre communal 

La ville de Bignona couvre une superficie de 1040, 75 ha dont 354 sont occupés 

par le quartier de Tenghory Transgabienne. Cet espace « colonisé par la ville ne 

lui a pas encore été attribué officiellement. 

 

  I.B.1.2 Le découpage en quartiers 

La programmation des équipements urbains dépend en grande partie du 

découpage de l’espace communal en unités spatiales (quartiers). Celui-ci doit 

permettre de définir une référence spatiale utilisable, fine et comparable qui 

réponde au souci du planificateur. 

La délimitation des quartiers suit un certain nombre de principes et de normes. 

Ces normes peuvent être fonction de la capacité des équipements à desservir la 

population ou indicateurs fixés par les planificateurs. Ainsi, l’Organisation 

Mondiale de la Santé (OMS) retient un poste de santé pour 10 000 habitants et 

un centre de santé pour 50 000 habitants. 

Toutefois, le critère normatif seul ne doit pas guider le découpage. Le souci 

majeur des urbanistes est d’établir une unité de mesure qui détermine une zone 

homogène et bien délimitée, c'est-à-dire  un quartier planifié, milieu centripète 

clos. Or le quartier est le résultat d’une conscience collective reposant sur des 
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sensations effectives. Il est avant tout une réalité sociologique, culturelle et 

politique. 

Par ailleurs, les analyses intra-urbaines posent également la nécessité de 

disposer d’informations statistiques fiables, significatives et comparables qui 

soient à la base des décisions en matière d’aménagement. Voilà pourquoi, le 

découpage proposé, en plus des critères d’ordre sociologique et politique, a tenu 

compte des quartiers qui existaient lors du Recensement Général de la 

Population et de l’Habitat (RGPH) de 1988. 

Le découpage en quartiers a été fait sur le terrain à l’aide de photographies 

aériennes, avec le concours de l’agent voyer de la commune. 

De deux quartiers (Bassène Ancien et Manguiline Ancien) à sa naissance, 

Bignona en compte sept aujourd’hui. Il s’agit de Badionkoto, Bassène, Château 

d’Eau, Kadiamor, Manguiline Nord, Manguiline Sud, (appelé également Médina 

Plateau) et Tenghory transgambienne (plus connu sous le nom de Tenghory 

compliqué). 

Il convient de rappeler que Tenghory est situé au-delà de la transgambienne sur 

un espace dépendant de la commune rurale de Tenghory, mais que l’acceptation 

générale le rattache au périmètre communal, même si officiellement un décret 

tarde encore à le confirmer. 

 

   Bassène 

Situé au Nord Est  de la ville, le quartier Bassène correspond à l’ancienne 

Escale. Il était le siège de tous les édifices caractéristiques de l’occupation 

coloniales (la Garnison, la Mission Catholique, le port, les services, les 

boutiques, …) et le centre des affaires administratives, politiques, politiques et 

religieuses. Ce quartier occupe une superficie de 67, 47 ha soit 6, 48% du 

périmètre communal. 
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Il concentre la majorité des équipements, notamment commerciaux (anciens 

entrepôts), scolaires, religieux, administratifs et socioculturels. Le seul 

établissement hôtelier de Bignona dénommé le « Palmier » se trouve dans ce 

quartier. 

On peut noter une nette opposition entre l’Ouest du quartier, qui est la zone de 

localisation des équipements, et l’Est qui est la zone d’habitat. 

L’analyse du parcellaire révèle une assez forte proportion d’espaces inoccupés 

(25% des parcelles), ce qui laisse apparaître une impression globale d’inachevé. 

 

   Manguiline Nord 

Situé à l’Ouest de l’Escale, Manguiline Nord est l’un des anciens quartiers de 

Bignona. Il occupe une superficie de 21,86 ha. Ce quartier a connu une phase 

d’extension spatiale vers l’Ouest et le Sud, le long de la route nationale N°5 

(ancienne liaison Bignona-Ziguinchor). Initialement conçu comme une 

« périphérie résidentielle », il compte plusieurs équipements parmi lesquels 

quatre écoles (Collège Amidou Badiane, CEM René Coly Sorbonne, Ecole 

Lieutenant Macadiang et Ecole arabe), deux cimetières (l’un musulman et 

l’autre catholique), 3 espaces vert et l’inspection départementale des eaux et 

forêts.  

 

   Kadiamor 

Ce quartier constitue l’extrême Sud et Ouest de Manguiline Nord. Son 

développement remonte au début des années 70 (presqu’en même temps que 

manguiline Sud). Le nombre de parcelles non occupées y est supérieur à celui 

des parcelles construites et habitées. En effet, Kadiamor compte 1090 parcelles 

d’habitation dont 667 sont inoccupées pour l’instant, soit 61, 2%. 
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Le quartier est nettement sous-équipé. Plus de 60% des parcelles n’ont ni 

électricité, ni robinet intérieur. La SDE et la SENELEC n’y enregistrent qu’un 

seul abonné. 

Toutefois, des projets de construction d’une école élémentaire d’un stade 

omnisports et d’un dispensaire sont à l’étude. 

 

    

Château d’eau 

Le quartier Château est l’un des mieux équipés de la ville. Il se caractérise par 

une aire septentrionale occupée par les équipements et une zone résidentielle 

méridionale. Il compte plus d’une vingtaine d’équipement dont la poste, le trésor 

public, la mairie, la préfecture, le service départemental de la pêche, le service 

de l’agriculture, la SONATEL, la SDE, le foirail, le stade municipal, la 

gendarmerie, l’inspection départemental de l’enseignement élémentaire et un 

ensemble d’établissements scolaires (de la maternelle au lycée). 

 

   Badionkoto 

Typiquement résidentiel, ce quartier compte un cimetière, une école primaire, un 

dispensaire, trois petites mosquées et un espace vert. Sue un total de 554 

parcelles, 89 sont vides et 465 sont occupés par des habitations. 

 

   Manguiline Sud 

Manguiline Sud est l’un des plus grands quartiers de Bignona et le mieux 

équipé. L’analyse de son parcellaire révèle qu’il compte 1437 parcelles dont 

1114 sont occupées. 

La zone Sud enregistre une forte concentration d’équipements dont l’inspection 

départementale de l’élevage, la mission chinoise et plusieurs établissements 
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scolaires. C’est sur son périmètre que se trouvent le centre de santé de Bignona, 

les grandes endémies (Trypano), le camp militaire mais aussi le collège René 

Coly et la gare routière. 

Manguiline Sud compte en son sein 26 équipements et deux espaces verts. Ces 

derniers, non aménagés, servent de dépôts d’ordures comme dans tous les autres 

quartiers. 

 

    

Tenghory Transgambiene 

Plus connu sous le nom de « Tenghory compliqué », il se distingue aussi par 

l’occupation irrégulière de l’espace. Ce quartier qui, à l’origine, se limitait à une 

vingtaine de concessions (Tenghory catholique) autour d’une chapelle, a connu 

une évolution rapide. C’est la zone d’extension actuelle de la ville. Il occupe une 

superficie de 354 ha. 

Le quartier se présente comme une vaste étendue de concession, à caractère 

semi-rural implantées sans ordre et dont l’accès est difficile à cause de 

l’étroitesse et du mauvais état des voiries. 

Tenghory fait l’objet d’un projet de restructuration. Ce projet est financé par la 

coopération allemande (GTZ) dont l’objectif est d’améliorer l’habitat, 

l’infrastructure de base et le niveau d’équipement du quartier. 
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II. DEFINITION DES CONCEPTS 

II. a. Sport  

D’après le Petit Larousse (1979), le sport c’est la pratique méthodique  des 

activités physiques.  

II. b. Football 

Selon Jean Michel Larqué et Henry  Cettour (1988), au  moyen âge se pratiquait 

un jeu appelé « la soule » ou « choule » en France, dont les règles non écrits et 

variables d’une région à l’autre, étaient assez sommaires. 

Pour cette discipline, la balle pouvait être frappée au pied mais aussi attrapée et 

lancée à la main. Toutes les charges étaient permises .C’était un jeu violent et il 

n’était pas rare qu’il y ait des blessés. Les anglais au 19e siècle à partir de ce jeu 

rustique ont donné naissance à deux formes de discipline et en ont codifié les 

règles principales : le football et le rugby. 

Comme toute discipline sportive le football est un jeu collectif qui oppose deux 

équipes représentés par 11 joueurs pour chaque équipe sur un terrain variable 

selon le niveau de valeur des équipes, de leur âge moyen, ou le type de 

compétition. Chacune d’elles cherche à marquer le maximum de points à 

l’adversaire, tout en empêchant celui-ci d’en marquer. La caractéristique 

principale de ce jeu est de faire progresser sur le terrain un ballon rond et le faire 

pénétrer dans le but adverse par une succession de coups de pieds et 

éventuellement de tête mais sans l’aide des mains. 

II. c. La Performance  

Selon le Robert des sports (2000), la performance  c’est un résultat homologué 

obtenu par une équipe dans une épreuve donnée ou en compétition, le mot 

performance dans sa signification complète est toujours précédé par l’adjectif 

bon ou mauvais. 
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II. d. Le sport d’élite  

Le sport d’élite vise en général celui pratiqué par les professionnels de haut 

niveau qui ont la possibilité de mener des compétitions nationales et 

internationales. 

II. e. L’organisation  

Selon l’encarta 2007, une organisation est une association de personne, de 

groupes d’états, généralement importante dotée d’une structure et crée en vue 

d’un but déterminé. C’est aussi la prise en charge de la préparation et du 

déroulement d’une activité. 

II. f. La crise 

Une crise est « une manifestation aigue d’un trouble physique ou moral, une 

période difficile, une situation tendue ou une pénurie »  selon le Robert 1994 

II. g. La Formation du joueur, la formation du jeune joueur de football est 

fondamentale dans le développement de ce sport. La formation est au premier 

plan des projets de développement du football. 

La production d’une équipe est le fruit du groupe qui forme une structure  

compacte  à partir du plan de jeu. Le football a un objectif qui est de marquer 

des buts et de gagner un match avec des gestes techniques et tactiques 

appropriés. Le jeu sans objectivité est dû au manque de formation du joueur. Ce 

qui n’a rien à voir avec le talent individuel. Un joueur est peut être doué, mais a 

des lacunes au niveau collectif et de l’objectivité. 
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II. h. Les phases de la formation  

Etapes de la formation suivant le modèle français présenté par  Bernard Turpin 

(1988) 

Age Catégorie Phase 

9 Poussin INITIATION 

10 Poussin 

11 Pupille  

 PREFORMATION 12 Pupille 

13 Minime 

14 Minime  

 

FORMATION 

 

15 Cadet 

16 Cadet 

17 Junior 

18 Junior 

19 Junior COMPETITION 

20 Senior 

 

Une formation de base solide s’effectue à trois niveaux  

- l’initiation : 9 à 10 ans  

- la préformation : 11 à 13 ans  

- la formation : 14 à 18 ans  

* L’initiation  



28 

 

Elle est généralement effectuée au niveau des poussins c'est-à-dire entre 9-10 

ans chez les jeunes. C’est la phase qui vient juste après celle des débutants où 

l’enfant apprend à se familiariser avec le ballon. Elle constitue une étape 

importante dans le processus de la formation du joueur. 

* La préformation  

Etape clef pour le futur footballeur. C’est l’âge d’acquisition des bases 

fonctionnelles spécifiques du football .Racine (mémoire maitrise INSEPS 

2007/2008) 

* La formation  

Cette tache est assurée sur les centres de formations afin de préparer dans les 

meilleures conditions possibles les jeunes joueurs.  

La préformation et la formation sont des étapes importantes dans la construction 

du joueur. Cette période représente une étape déterminante pour le joueur qui 

améliorera consolidera son niveau technique, acquerra son potentiel athlétique, 

augmentera ses connaissances footballistiques, ses connaissances tactiques et 

enfin se forgera un mental. 

I. I.I. LES INFRASTRUCTURES MINIMALES AU FOOTBALL 

Ces infrastructures sont d’une grande importance pour la qualité des séances et 

la performance d’une équipe. 

- Un terrain complet et éclairé 

- Des buts mobiles  

- Un nombre important de ballons  

- Des tenues d’entrainement (dossards) 

- Des cônes  
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- Des filets  

- Des haies  

Des pneus, médecine-ball, cordes à sauter un club a aussi besoin d’un siège. 

IV. PROFIL DU TECHNICIEN 

Le technicien et une personne spécialisée dans une technique selon le Robert 

Junior.  

Les entraineurs sont des acteurs incontournables du développement du football. 

Pour que cette discipline sportive soit développée, il faut un encadrement 

technique disponible et à la compétence au-dessus de tout reproche. 

La pratique antérieure d’un entraîneur au football est très importante, mais cela 

n’est pas suffisant. Manuel d’Administrateur sportive(2001)   

L’entraineur doit avoir un maximum de connaissances techniques et tactiques ; 

physiologique et psychologique. Il doit être en mesure de bien maîtriser 

l’utilisation de ces méthodes à bon escient. 

Selon le Manuel d’administration sportive paru en 2001 et publié par la 

solidarité olympique, plusieurs facteurs déterminent les qualités d’un entraineur 

de haut niveau. Ce sont :  

- avoir une bonne compréhension des exigences requises,  

- faire preuve de bonne volonté au travail,  

- être passionne (aucune doute là-dessus), 

- pouvoir convaincre les athlètes (joueurs) de suivre ses conseils, 

- être organisé,  

- pouvoir résoudre les problèmes, avoir l’esprit pratique,  

- trouver des solutions,  
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- être un expert dans le domaine sportif, 

- savoir garder son calme, 

- faire preuve de confiance dans ses actions,  

- avoir de l’expérience dans le domaine des tactiques sportives, 

- avoir une aptitude pédagogique,  

- communication, motivation, discipline,  

- avoir une valeur morale, 

- être mûr, 

- avoir des connaissances de la croissance et du développement,  

- être dévoué et enthousiaste,  

- avoir des connaissances des méthodes d’entrainement. 

 

 

V. PROFIL DU DIRIGEANT  

Le dirigeant, c’est celui qui est à la tête d’une structure ou d’une association, ou 

bien encore quelqu’un qu’on a placé à la tête d’une section (finance, 

organisation, marketing, etc.) par confiance. 

Il se distingue au fil des ans, avec l’expérience, les essais et les erreurs, la 

croissance et le développement personnels. 

Les bons dirigeants  sont ceux qui dirigent un groupe et réussissent à satisfaire 

les besoins de tous, y compris les leurs. C’est là un échange équitable. 

Pour accomplir efficacement leur tâche, les dirigeants doivent donc développer 

leur capacités dans le domaine du sport où ils exercent leurs fonctions et arriver 

à utiliser ce savoir faire avec facilité dans les situations difficiles ou agréables. 
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Autrement dit, pour travailler efficacement le dirigeant doit garder présent à 

l’esprit ses objectifs. Manuel d’administration sportive  (2001) 

VI. Contexte et situation du football à Bignona  

Dans cette partie, nous parlerons de la situation des clubs, la situation des 

infrastructures au niveau de la ville de Bignona et aussi des techniciens. 

 

a. Situation des clubs  

Contrairement aux autres villes du Sénégal comme Dakar, Ziguinchor, Mbour, 

Saint Louis ou autres, la ville de Bignona est en régression totale par rapport à la 

gestion du football d’élite. 

En effet, elle avait auparavant deux équipes d’élites (les Espoirs de Bignona qui 

évoluaient en 1ère division et le Réal de Bignona en 2e division). Aujourd’hui 

elle ne compte plus qu’une seule qui se trouve être les Espoirs. Cependant, ces 

derniers ont chuté de la 1ère à la 3e division qui est aujourd’hui l’équivalent de la 

national 1. 

En plus des Espoirs de Bignona, on peut aussi noter la présence massive 

d’équipes de navétane que sont : 

L’ASC BIG CITY, quartier Manguiline 

L’ASC Saint-Etienne, quartier Manguiline 

L’ASC Santiaba, quartier Manguiline 

L’ASC Inter Relai, quartier Manguiline 

L’ASC Kadiamor, quartier Kadiamor  

L’ASC Monaco, quartier Kadiamor 

L’ASC Médina Plateau, quartier Médina Plateau 

L’ASC Alouettes, quartier Médina Plateau 

L’ASC H.L.M., quartier Médina Plateau 

L ASC LERGUI ; quartier Château d’eau 
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L’ASC Château d’eau, quartier Château d’eau 

L’ASC Lérgui, quartier Château d’eau 

L’ASC Diamedji, quartier Château d’eau 

L’ASC Balanty, quartier Tenghory 

L’ASC Renaissance, quartier Tenghory 

L’ASC Walidane, quartier Tenghory 

L’ASC Diamono, quartier Badiocoton 

L’ASC B.F.C., quartier Badiocoton 

L’ASC Bassène, quartier Bassène  

L’ASC U.S.C.B., quartier Bassène 

L’ASC Escale, quartier Bassène 

L’ASC Kassofor, (tous les vétérans) 

 

 

 

 

b. Situation des écoles de football  

Les écoles de football sont indispensables au développement du football d’une 

localité. Il reste presque évident que certains joueurs sont doués, mais cela n’est 

pas suffisant. Il faut un apprentissage technique et tactique du football.  

Sur ce, on note la présence d’un nombre assez faible d’écoles de football au 

niveau de la commune. 

Quatre écoles de football ont leurs récépissés. Il s’agit de l’école de football des 

HLM (responsable Pape Sambou) ; l’école de football de Manguiline 

(responsable Jean Baptiste Dacosta) ; l’école de football du collège René Coly 

(responsable Habib) ; et enfin l’école de football de Belfort (responsable Claude 

Sambou). 



33 

 

 

c. Situation des infrastructures  

La ville de Bignona ne dispose pratiquement pas d’infrastructures sportives. 

La majeure partie des infrastructures sportives dont dispose la ville est 

constituée d’aires de jeu, sablonneuse, dépourvue de clôture et de gradins. On 

peut aussi noter la présence d’un seul stade de compétition qui est le terrain 

municipal. Ce terrain est dépourvu de gazon, d’électricité et pourvu d’un gradin 

découvert qui ne peut même pas contenir 300 personnes. Ce stade est dans un 

état lamentable. 

 

d. situation des techniciens  

La ville de Bignona compte un nombre assez important de techniciens fédéraux 

titulaires du 2e degré, du 1er degré et du diplôme d’initiateur.  

Premier degré = 14 signalés 

Deuxième degré = 02 signalés 

Initiateur = 60 signalés 
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CHAPITRE II : METHODOLOGIE  

Dans le cadre de notre étude, nous avons adoptés une démarche méthodologique 

basée sur l’enquête, l’entretien et l’étude de documentaire. 

I. OBJECTIFS DE LA RECHERCHE  

Notre réflexion porte sur l’étude de quelques facteurs freinant l’émergence du 

football au niveau de la ville de Bignona. 

En effet, si l’on se base des débats de la population footballistique Bignonois, on 

croira que le manque de résultats du football au niveau de la ville est 

uniquement dû à un manque criard de moyens économique et d’infrastructures. 

Il existe aussi d’autres facteurs qui freinent le développement du football au 

niveau de la commune et aussi du fonctionnement des clubs de « navétanes » et 

celui de l’élite (Espoir de Bignona). 

Ainsi, notre but est  de chercher et d’identifier les facteurs en vue de trouver des 

solutions adaptées, de faire des suggestions concrètes, objectives qui pourront 

être mises en œuvre pour arriver aux résultats espérés. 

II. CADRE DE L’ENQUETE  

Pour obtenir les données et les informations relatives à notre étude, nous avons 

effectivement mené une enquête au niveau des clubs, auprès des supporters, et 

enfin auprès des joueurs de la commune. 

Une distribution de questionnaires a été effectuée au niveau des dirigeants des 

ASC (Association sportives et culturelles) et ceux de l’équipe de la commune à 

savoir les Espoirs de Bignona. 
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III. Population cible de l’enquête  

Pour une bonne obtention d’informations fiables, nous nous sommes intéressés 

aux encadreurs (dirigeants et techniciens) de football dans la ville de Bignona, 

aux supporters et à des joueurs. 

 

1. Les encadreurs : dirigeants et techniciens  

Leurs rôles, c’est d’intervenir dans l’entrainement des joueurs ou de s’occuper 

des volets administratifs et techniques au niveau des clubs.  

 

2Les supporters : 

Nous avons choisi de questionner sous forme d’échantillon un nombre assez 

restreint de supporters. Pour cela, nous avons éparpillés nos questionnaires sur 

chaque quartier de la ville, à savoir : Manguiline, Basane, Badioncoto, Château 

d’eau, Kadiamor, Médina plateau et HLM. 

3. Les joueurs : 

On a choisi 50 joueurs a travers la commune en particulier ceux des Espoirs de 

Bignona  

IV. Méthode   

1. Le questionnaire  

Dans le questionnaire, l’individu répond dans un cadre fixe à l’avance par le 

chercheur. Dans notre questionnaire nous avons établi des questions ouvertes et 

des questions fermées. 
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a. Les questions ouvertes  

Au niveau des questions ouvertes ; les interrogés ont une liberté 

d’expression sur la question posée. Et ceci nous a permis de bien 

mettre en confrontation les résultats. 

a. Les questions fermées  

Les interrogés sur ces questions fermées doivent répondre en choisissant entre 

des réponses déjà formulées. Ce sont ces questions fermées qu’on a utilisées 

pour bien cerner et guider notre champ d’étude.  

2. L’étude documentaire  

Pour mieux organiser notre revue de littérature, notre étude documentaire s’est 

basée sur plusieurs sources. D’abord, pour expliquer ou donner la signification 

de certains mots, les dictionnaires, Larousse et le robert, nous ont été d’une 

grande utilité. 

Ensuite, viennent les documents présentant d’une manière presque globale la 

commune de Bignona. Puis, nous avons aussi consultés certains œuvres 

d’auteurs qui ont eu à étudié la question de la formation, ou de la performance 

au football. 

Et enfin, nous avons consulté les mémoires de maîtrise des étudiants de 

l’INSEPS. 

3. Les entretiens 

Pour rendre plus fiables nos données, nous avons choisi l’entretien qui nous 

permet de communiquer directement avec les auteurs. 

On a choisi comme cible d’entretien les personnes qui ont eu à marquer le 

football : 

- le président des Espoirs de Bignona 
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- le président de l’ODCAV de Bignona 

- l’entraineur des Espoirs de Bignona 

- l’inspecteur du CDEPS 

Il y a aussi l’apport de certaines personnes du fait de leurs connaissances afin 

d’obtenir le maximum d’informations. 

III. La démarche  

La démarche dans laquelle nous nous sommes engagés a débuté pour l’enquête 

auprès de notre population cible. 

Pour que les données soient d’une grande fiabilité, nous avons été présents à la 

distribution des questionnaires pour veiller au bon déroulement des opérations. 

VI     Les problèmes rencontrés  

Le problème de temps est la difficulté première rencontrée au cours de notre 

enquête. Parmi les sujets figurent des enseignants qui servent hors de la 

commune. Et ces derniers après avoir reçu les questionnaires, les ont emportés 

avec eux dans leurs lieux de services où ils tardent parfois à rentrer, ou bien 

encore, ils ne reviennent à la commune que deux semaines après. 

L’autre problème majeur rencontré est la méfiance de la population à notre 

égard. En effet, la population nous assimile à des espions. C’est ainsi qu’il est 

primordial de leur rappeler l’anonymat des questionnaires pour gagné leur 

confiance. Il y a aussi la rareté d’archives de football au niveau de la commune 

de Bignona. 

VII. Traitement des données  

Notre méthode de dépouillement consiste à regrouper des réponses identiques 

par question posées. Ces réponses ont été évaluées en fonction du nombre ou des 

points pour être calculés en pourcentage par rapport aux totaux enregistrés. 
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CHAPITRE III : ANALYSE ET INTERPRETATION DES RESULTATS 

Tableau n° 1 : Réponse des dirigeants et techniciens en valeur absolue et 

relative à la question « Quel est votre niveau d’étude ? » 

Niveau Nombre Pourcentage (%) 

Primaire  1 5 

Moyen 4 20 

Secondaire  10 50 

Universitaire  5 25 

Total  20 100 

 

Commentaire du tableau n° 1 : 

Analyse 

5% des encadreurs (dirigeants et techniciens) qui ont répondu à la question 

concernant leur niveau scolaire affirment être arrêtés au primaire ; 50% ont le 

niveau secondaire et 25% ont un niveau universitaire. 

Interprétation : 

Ces résultats sont satisfaisants car les 75% ont un niveau secondaire et 

universitaire. On peut conclure que les encadreurs du football de la commune de 

Bignona ont un bon niveau scolaire. Cela est nécessaire pour la maîtrise de 

certaines méthodes d’entrainement au plan technique et au plan administratif, la 

connaissance et la maîtrise de l’administration sportive. 

Bref, le niveau scolaire des encadreurs favorise l’initiative de rehausser le 

football à Bignona.    
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Tableau n° 2 : Réponses des dirigeants et des techniciens en valeur absolue 

et relative à la question : « Quelle est votre profession ?» 

Profession Nombre Pourcentage (%) 

Enseignants  10 50 

Temporaires  5 25 

Chômeurs  1 5 

Autres fonctions  4 20 

Total  20 100 

 

Commentaire du tableau n° 2 : 

Analyse 

Ce tableau nous montre que 50% des encadreurs sont des enseignants ; 25% sont 

des temporaires ; 5% sont des chômeurs et 20% occupent d’autres fonctions 

dans la fonction publique et au niveau des secteurs privés. 

Interprétation  

Le constat qui semble se dégager à travers cette analyse est le fait que la majeure 

partie des encadreurs sont des enseignants. Ceci pourrait s’expliquer par le fait 

que les enseignants sont beaucoup plus proches des jeunes au niveau du cadre 

scolaire et aussi à travers l’UASSU. Il y a aussi le fait que la majorité des 

enseignants n’ont pas d’occupation durant les grandes vacances. Donc, certains 

s’engagent dans le mouvement « navétanes » pour encadrer les ASC. On 

constate aussi que beaucoup d’encadreurs n’ont pas d’emplois fixes. 
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Tableau n° III : Réponse des techniciens et des dirigeants en valeur absolue 

et relative à la question « Quelle formation avez-vous subi dans le domaine 

du football ? »  

Formation subie  Nombre Pourcentage (%) 

Technicien  10 50 

Administrative  3 15 

Médicale  1 5 

Aucune  6 30 

Total  20 100 

 

Commentaire du tableau n° III : 

Analyse 

Les pourcentages recueillis au niveau du tableau 3, nous révèlent que 50% des 

encadreurs ont subi une formation technique, ensuite 15% ont subi une 

formation administrative et 5% une formation médicale. Par ailleurs, 30% n’ont 

subi aucune formation. 

Interprétation  

Le constat que l’on peut faire à travers l’analyse du tableau 3, est que la majorité 

des encadreurs on subi une formation technique qui va du 2e degré au diplôme 

d’initiateur. Parmi ceux qui ont subi une formation technique, les professeurs et 

maître d’EPS sont plus nombreux. Mais parfois, ces derniers s’occupent aussi 

des tâches administratives qui ne relèvent pas de leur compétence. 
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Par contre 30% n’ont subi aucune formation et on les recrute parfois pour des 

préoccupations de résultats immédiats On constate également que seulement 5% 

on reçu une formation médicale. 

Et enfin, 15% on subi une formation administrative. Ceci est insuffisant car ce 

manque de formation pourrait constituer un facteur de blocage du football 

bignonois. 
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Tableau n° IV: Réponse des techniciens et des dirigeants en valeur absolue 

et relative à la question « Quel est le diplôme de qualification que vous avez 

obtenu ? «   

Diplôme  Nombre Pourcentage (%) 

1er degré  5 50 

2e degré 2 20 

3e degré 0 - 

Initiateur  3 30 

Total  10 100 

 

Commentaire du tableau n° IV : 

Analyse 

Les données du tableau 4 nous montre que 5 sur 10 des techniciens ont un 

diplôme de 1er degré ; 2 sur 10 ont le 2e degré aucun n’a un diplôme de 3e degré 

et 3 sur 10 sont des initiateurs. 

Interprétation  

Le constat qui semble se dégager est que la majorité des techniciens ont un 

diplôme de 1er degré. Par ailleurs, le taux de techniciens ayant le 2e degré et 

celui des initiateurs n’est pas fameux. 

L’explication que l’on pourrait donner à ceci est la rareté des stages de 

formation pour les techniciens. Ce manque de formation ne favorise pas le 

développement du football dans la ville de Bignona et peut même constituer un 

facteur de blocage. 
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Tableau n°V : Réponse des techniciens et des dirigeants en valeur absolue 

et relative à leurs niveaux de pratiques  

Niveau Nombre Pourcentage (%) 

1er division  4 22,22 

2ème division  6 33,33 

3ème division  6 33,33 

Division régionale  1 5,55 

Navétanes  2 11,11 

Total  18 100 

 

Commentaire du tableau n°V : 

Analyse 

Le tableau 5 révèle que 22,22% des encadreurs ont eu à évoluer en premier 

division ; 33,33% ont eu à jouer en deuxième division et pareille pour la 

troisième division ; 5,55 ont eu à évoluer en division régionale et 11,11% ont 

quand à eux eu à évoluer dans le championnat national populaire ou 

« navétanes » et le reste n’ont jamais joué dans un quelconque championnat. 

Interprétation  

Le constat qui semble se dégager à partir du tableau 5 est que la majorité des 

dirigeants ont eut à évoluer au niveau de l’élite à savoir en premier et deuxième 

division. Cela peut être encourageant car ces techniciens en associant leur 

formation reçue et leurs expériences reçues en tant que joueur, pourraient faire 

des résultats satisfaisants dans l’encadrement des jeunes. 
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Tableau n°VI : Réponse des techniciens et des dirigeants en valeur absolue 

et relative à la question « Dans quelles instance militez-vous ? «   

Structure  Nombre Pourcentage (%) 

Fédération  1 5 

Ligue  1 5 

Club  7 35 

ASC 11 55 

Total  20 100 

 

Commentaire du tableau n°VI : 

Analyse 

Les pourcentages recueillis au niveau du tableau 6, nous révèlent qu’une seule 

personne affirme militer dans la fédération une seule personne également milite 

au niveau de la ligue régionale de football, 7 personnes militent dans des clubs 

de championnat international et 11 au niveau des ASC. 

Interprétation  

A travers les données du tableau 16, nous constatons, que la commune de 

Bignona manque de représentativité au niveau de hautes instances dirigeantes du 

football sénégalais (fédération, ligue). 

7 et 11 sur les 20 répondants militent respectivement au niveau des clubs et des 

ASC. La raison est que pour militer au niveau des fédérations ou des ligues il 

faut avoir une très grande compétence dans le domaine administratif. Il est 
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également nécessaire de maîtriser les textes régissant la gestion du football. 

Ainsi, donc il est plus facile d’être membre ou administrateur dans une ASC ou 

club que dans les fédérations ou ligues. 
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Tableau n°VII : Réponses des techniciens et des dirigeants en valeur 

absolue et relative à la question « Bénéficiez vous d’une subvention ? » 

Réponse  Nombre Pourcentage (%) 

Oui 12 60 

Non  8 40 

Total  20 100 

 

Commentaire du tableau n° VII : 

Analyse  

50% des encadreurs interrogés prétendent bénéficier d’une subvention par 

contre 8% affirment le matériel.  

 

Interprétation :  

A travers la lecture du tableau 7, nous constatons qu’un nombre assez important 

de dirigeants disent avoir une subvention. La subvention provient d’après eux  

de la municipalité et celle-ci est insuffisante. Mais, il y a des structures qui 

affirment ne pas en avoir (40%). Ceci, est à décrié, car ces équipes ont parfois 

besoin de ces subventions pour pouvoir subsister. 
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Tableau n° VIII : Réponses des dirigeants et des techniciens en valeurs 

absolues et relative à la question «  Votre instance vit-elle pour l’essentiel de 

cotisation, vente de produit de subvention ou de manifestations 

lucratives ? » 

Sources financières  Nombre Pourcentage (%) 

Cotisation  2 10 

Vente de produit   0 - 

Subvention  6 30 

Manifestation lucrative 12 60 

Total  20 100 

 

Commentaire du tableau n°VIII : 

Analyse 

Ce tableau nous montre que 10% des encadreurs ont affirmé que leur instance 

vit grâce à la cotisation, aucun n’a affirmé que son instance vit grâce à la vente 

de produits 30% quand à eux soutiennent que leur instance vit grâce aux 

subventions et enfin 60% disent qu’ils subsistent grâce aux manifestations 

lucratives. 

Interprétation  

Après avoir analysé ce tableau, il semble presque claire que les clubs ou ASC de 

la ville fonctionnent grâce aux manifestations lucratives. Ils avancent que les 
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cotisations ne rapportent pas beaucoup d’argent car beaucoup de gent sont 

parfois sceptiques quand il s’agit de verser des cotisations. 

D’après les informations tirées des entretiens, la subvention que reçoivent les 

équipes provient de la municipalité et elle est juger trop insuffisante, car elle ne 

peut même pas couvrir les frais d’un regroupement ou d’un déplacement d’une 

équipe. Ces sources de financement économique sont insuffisantes pour mettre 

les équipes à l’abri des besoins financiers. Ceci peut constituer un frein à 

l’engagement du football dans la commune de Bignona. 
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Tableau n° IX : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Quel âge avez-vous ? » 

Ages  Nombre Pourcentage (%) 

16 - 18 ans  20 60 

19 - 37 ans  30 40 

Total  50 100 

Commentaire du tableau n° IX : 

Analyse 

60% des joueurs interrogés ont entre 16 et 18 ans et 40% ont entre 19 et 37 ans. 

Interprétation :  

A travers la lecture des données du tableau 9, nous avons constaté que la 

majeure partie des joueurs sont des seniors.  
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Tableau n° X : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Quel est votre lieu de formation ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Aucun  26 52 

Ecole de football  22 44 

Centre de formation  2 4 

Total  50 100 

Commentaire du tableau n° X : 

Analyse 

L’analyse de ce tableau, nous montre que 52% des joueurs interrogés n’ont pas 

fréquenté un lieu de formation. 44% sont passés dans des écoles de football et 

4% dans des centres de formation 

Interprétation :  

Le constat qui peut se faire après analyse de ce tableau est que le taux de ceux 

qui sont passés par des centres de formations est très faible. La majorité de ceux 

qui ont subi une formation est passée par les écoles de football. Par contre la 

plus grande partie des footballeurs disent n’avoir pas reçu de formation. Le lieu 

de leur formation est la rue. Quand ont sait que l’école de la rue n’est pas 

systématiquement la meilleurs ou la bonne école on est en droit d’être inquiet 

quand même. C’est beaucoup trop. Il faut y remédier au plus vite. 
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Tableau n° XI : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Faites-vous du football uniquement par simple plaisir ou par 

ambition ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Ambition  32 64 

Simple plaisir  18 36 

Total  50 100 

Commentaire du tableau n° XI : 

Analyse 

36% des joueurs interrogés prétendent jouer pour le simple plaisir, par contre 

64% quand à eux ont une ambition dans le football. 

Interprétation :  

Le constat que semble se dégager ici est que la majorité des joueurs pensent 

construire leur avenir dans le football. Ce taux ne nous surprend pas car vu 

l’importance qu’a le football actuel comme moyen économique. Ceci est 

symbolisé par la réussite sociale de certains footballeurs sénégalais évoluant en 

Europe. Ces derniers forcément influencent les jeunes qui sont au pays. Par 

ailleurs, d’autres jouent pour le simple plaisir. La seule raison qui peut se 

dégager ici est qu’ils ont soit un travail qui leur permet de gagner suffisamment 

leur vie, soit ils sont atteints par l’âge. 
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Tableau n° XII : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Exercez-vous en dehors du football une autre occupation ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Oui  42 84 

Non  8 16 

Total  50 100 

 

Commentaire du tableau n° XII : 

Analyse 

84% des joueurs interrogés ont une occupation par contre 16% n’en ont pas en 

dehors du football.  

Interprétation  

La remarque qu’on peut faire à ce niveau est qu’une grande partie des joueurs 

ont une occupation en dehors du football.  

La grande majorité est élève, ensuite viennent les temporaires (ouvriers, 

mécaniciens, commerçants, menuisiers,…) et les enseignants. 

Le taux de ceux qui ne font rien est très faible. Car, les équipes de la ville et 

même celle de l’élite (les Espoirs de Bignona) n’ont pas assez de ressources 

financières pour payer ou rémunérer les joueurs afin qu’ils puissent subvenir à 

leurs besoins. Donc, ceux qui ne sont pas élèves sont obligés d’aller cherché du 

travail. 
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Tableau n° XIII : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à leur 

niveau scolaire. 

Niveau  Nombre Pourcentage (%) 

Primaire  6 12 

Moyen  18 36 

Secondaire  20 40 

Universitaire  6 12 

 Total  50 100 

 

Commentaire du tableau n° XIII : 

Analyse 

12% des joueurs interrogés sur leur niveau scolaire disent avoir un niveau 

primaire, 36% ont un niveau moyen, 40% ont un niveau secondaire et 12% on 

un niveau universitaire.  

Interprétation :  

Après avoir analysé ce tableau, il parait  presque évident que toute la majorité 

des joueurs est scolarisée. Ce qui est le plus encourageant aussi est que les 

joueurs qui ont un niveau secondaire sont plus nombreux. Si l’on sait que le 

football actuel nécessite un bon bagage intellectuel vu que certains techniciens 

font des cours théoriques à leurs joueurs pour une bonne maîtrise des systèmes 

de jeu des lois du football et aussi une bonne connaissance technique et tactique. 

Donc, nous pouvons dire que les joueurs qui ont été interrogés dans cette étude 

ont dans l’ensemble un bon niveau d’instruction. Certains ont même un niveau 

universitaire. 
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Tableau n° XIV : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Comment jugez-vous votre encadrement ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Très bon  7 14 

Bon  15 30 

Moyen  18 36 

Mauvais 9 18 

 Total  50 100 

 

Commentaire du tableau n° XIV : 

Analyse 

14% des joueurs interrogés pensent que leur encadrement est très bon ; 30% 

qu’il est bon ; 36% qu’il est moyen et 18% qu’il est mauvais. 

Interprétation :  

Le constat qui apparaît ici, est que la majorité des joueurs juge leur encadrement 

moyen. L’encadrement (technicien, et dirigeant) est la chose incontournable 

pour  la réussite d’une équipe. Donc après analyse de ce tableau, nous pouvons 

dire que pour les joueurs leur encadrement bien que loin d’être bonne, elle est 

quand même assez satisfaisant car 80% jugent favorablement leurs encadreurs. 
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Tableau n° XV : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Comment voyez-vous les relations entre …. ?  

                                         

(Joueurs et joueurs) 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Très bonnes  10 20 

Bonnes 37 74 

Mauvaises 3 6 

 Total  50 100 

 

 

(Encadreurs et encadreurs) 

 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Très bonnes  10 20 

Bonnes 26 52 

Mauvaises 14 28 

 Total  50 100 

 

 

 

 



56 

 

(Joueurs et encadreurs) 

 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Très bonnes  8 16 

Bonnes 28 56 

Mauvaises 14 28 

 Total  50 100 

 

Commentaire du tableau n° XV : 

Analyse 

20% des joueurs interrogés sur leurs relations avec les autres joueurs prétendent 

qu’elles sont très bonnes ; 74% pensent qu’elles sont bonnes  et 5% par contre 

croient qu’elles sont mauvaises. 

20% des joueurs interrogés sur les relations entre les encadreurs eux-mêmes 

soutiennent qu’elles sont très bonnes ; 52% qu’elles sont bonnes et 28% qu’elles 

sont mauvaises. 

 

16% des joueurs interrogés sur leurs relations avec les encadreurs, soutiennent 

qu’elles sont très bonnes ; 56% affirment qu’elles sont bonnes et 28% pensent 

qu’elles sont mauvaises. 
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Interprétation :  

Le constat qui semble se dégager à travers l’analyse de ces trois tableaux est que 

les joueurs jugent en grande majorité bonnes les relations entre eux d’abord, 

ensuite les encadreurs entre eux et enfin entre encadreurs et joueurs. Cela peut 

avoir comme simple explication : le respect mutuel entre l’adulte et le jeune. 

Dans la culture sénégalaise, un jeune ne doit pas hausser le ton s’il s’adresse à 

son aîné. Ainsi, ce respect va jusqu’aux aires de football où l’entraineur est 

parfois plus âgé que les joueurs et ces derniers par respect pour lui ne contestent 

pas ses choix et décisions. 

D’autre part, ces bonnes relations peuvent provenir de la complicité entre les 

joueurs. Car certains joueurs sont amis en dehors de l’espace footballistique et 

cette amitié continue jusqu’au terrain et partout où ils peuvent être regroupés. 

Par contre, dans un groupe forcément, il faut qu’il ait des récalcitrants. Et ce 

sont eux qui parfois jugent mauvaises leurs relations avec les autres. 
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Tableau n° XVI : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Les conditions matérielles sont-elles : bonnes, très bonnes ou 

mauvaises ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Très bonnes  3 6 

Bonnes  11 22 

Mauvaises 36 72 

 Total  50 100 

 

Commentaire du tableau n° XVI : 

Analyse 

6% des joueurs interrogés prétendent que leurs conditions matérielles sont très 

bonnes, 22% disent qu’elles sont bonnes et 72% jugent qu’elles sont mauvaises. 

 

Interprétation :  

Le constat que l’on peut faire à ce niveau est que la majorité des joueurs jugent 

leurs conditions matérielles mauvaises. Le football d’aujourd’hui nécessite un 

bon matériel d’encadrement. Pour que celui-ci soit de qualité, l’équipe doit avoir 

un lot de matériel assez varié (lots, cordes, cerceau, haies, médecine-ball, icônes, 

petits camps [buts], piquets, etc.). C’est une nécessité pédagogique. 

Les joueurs doivent eux aussi avoir des chaussures d’entrainement et de 

compétition.  
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Tableau n° XVII : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Le temps d’entrainement suffit-il ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Oui  21 42 

Non  29 58 

 Total  50 100 

 

Commentaire du tableau  n° XVII  

Analyse 

42% des joueurs interrogés sur leur temps d’entrainement prétendent qu’il suffit, 

par contre 58% prétendent qu’il est insuffisant. 

 

Interprétation :  

L’analyse de ce tableau nous révèle qu’un peu plus de la moitié des joueurs 

(58%) jugent insuffisant le temps consacré aux entrainements. 

En effet, si l’on se réfère à la profession des joueurs, on se rendra compte que la 

majorité des joueurs sont des élèves et des temporaires (menuisiers, maçons, 

tailleurs, mécaniciens,…). Et ces derniers doivent quitter leur occupation (école 

et travail parfois tard. Imaginons un élève qui descend à 18 heures et qui doit 

arriver aux entrainements à temps. 

Des solutions doivent être trouvées dans ce sens. Car, les joueurs ont besoin de 

beaucoup plus de temps d’entrainement pour pouvoir s’exprimer. 
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Tableau n° XVIII : Réponses des joueurs en valeur absolue et relative à la 

question « Les regroupements sont-ils bien assurés ? » 

Réponses   Nombre Pourcentage (%) 

Oui  16 32 

Non  34 68 

 Total  50 100 

 

Commentaire du tableau n° XVIII : 

Analyse 

32% des joueurs interrogés sur les regroupements pensent qu’ils sont biens 

assurés et 68% soutiennent le contraire.  

Interprétation :  

Le constat qui semble se dégager est que la majorité pense que les 

regroupements ne sont pas bien assurés. 

Cela est à décrié. Car le joueur a besoin d’être dans de bonnes conditions pour 

faire des résultats. L’aspect psychologique est très important pour aborder un 

match de football. Donc, un joueur qui n’est pas dans de bonnes conditions ne 

peut être psychologiquement prêt à faire un bon match. 

Ainsi, des efforts doivent être déployés dans ce sens pour une bonne prise en 

charge des joueurs.  
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Tableau N° XIX : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative à 

la question « Quelle est votre profession ? » 

 

Profession Nombre Pourcentage (%) 

Fonctionnaire 6 12 

Elève  16 32 

Temporaires et autres  28 56 

Total  50 50 

 

Commentaire du tableau N° XIX : 

12% des supporters qui ont répondu à la question concernant leur profession 

prétendent être des fonctionnaires, 32% sont des élèves, 56%, sont des 

temporaires ou chômeurs. 

 

Interprétation : 

Le constat qui semble se dégager ici, est que la clientèle qui s’intéresse au 

football à Bignona est d’origine professionnelle diverse. Ce qui veut peut être 

dire que le football n’est pas l’apanage d’un seul corps de métier. 
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Tableau N° XX : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative à la 

question « Avez-vous une carte de membre ? » 

  

Réponses  Nombre Pourcentage (%) 

Oui   17 34 

Non  33 66 

Total  50 100 

 

Commentaire du tableau N° XX : 

66% des supporters interrogés n’ont pas de carte de membre et seulement 34% 

en ont. 

Interprétation : 

Après avoir analysé ce tableau, nous constatons que la plus grande majorité des 

supporters n’a pas de carte de membre. Cela ne peut-il pas s’expliquer par le fait 

que les supporters bien qu’ils soient attachés à leurs clubs ou ASC éprouvent un 

désintéressement total par rapport à l’achat des cartes ? Ceci est à décrier car 

acheter une carte de membre, c’est participer financièrement au club et prouver 

son attachement à ce dernier. 

Donc une campagne de sensibilisation doit être menée dans ce sens pour que la 

majorité des supporters ait sa carte. 
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Tableau N° XXI : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative à 

la question « Vous détenez la carte de membre de quelle équipe ? » 

  

Carte de membre Nombre Pourcentage (%) 

« Navétane » 12 70,58 

Equipe d’Elite  5 29,41 

Total  17 100 

 

Commentaire du tableau N° XXI : 

Analyse : 

Le tableau n° 3, nous montre que 70,58% des supporters qui prétendent avoir 

une carte de membre on celle de leur équipe de « navétane ». Par contre 29,41% 

ont la carte de membre de leur équipe d’élite (Espoirs de Bignona). 

 

Interprétation : 

Le constat qui semble se dégager ici, est que les supporters sont plus attachés à 

leurs équipes de quartiers qu’à celle de la commune. 

Cependant, l’équipe d’élite mérite le soutien de toute la population locale car, le 

représentant de toutes les A.S.C. 
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Tableau N° XXII : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative à 

la question « Comment trouvez-vous le niveau du football Bignonois ? » 

  

Réponses  Nombre Pourcentage (%) 

Elevé  8 16 

Assez élevé 22 44 

Bas  20 40 

Total  50 100 

 

Commentaire du tableau N° XXII : 

Analyse : 

16% des supporters pensent que le niveau du football Bignonois est élevé, 44% 

pensent qu’il est assez élevé et 40% quand à eux pensent qu’il est faible. 

 

Interprétation : 

Après avoir analysé ce tableau, nous constatons que la majorité des supporters 

trouvent que le niveau du football Bignonois est assez élevé. Ces résultats sont à 

améliorer. Ils sont surtout en contradiction avec la situation de l’élite qui végète 

en division inferieure. 
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Tableau N° XXIII : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative 

à la question « Suivez-vous les matchs de football sur le terrain ? » 

  

Réponses  Nombre Pourcentage (%) 

Oui   38 76 

Non  12 24 

Total  50 100 

 

Commentaire du tableau N° XXIII : 

Analyse : 

76% des supporters interrogés à la question « Suivez-vous les matchs de football 

sur le terrain ? » ont répondu oui, par contre 24% ne suivent pas les matchs au 

terrain. 

Interprétation : 

A travers la lecture des données du Tableau 5, nous avons constaté qu’une 

grande majorité de supporters suive les matchs au terrain. Cela est à encourager 

car pou qu’il ait spectacle, il faut qu’il ait spectateur. 
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Tableau N° XXIV : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative à 

la question « Comment trouvez-vous la gestion du football Bignonois ? » 

  

Réponses  Nombre Pourcentage (%) 

Bonne  0 - 

Moyenne  22 44 

Mauvaise  28 56 

Total  50 100 

 

Commentaire du tableau N° XXIV : 

Analyse : 

44% des supporters interrogés pensent que la gestion du football Bignonois est 

moyenne, par contre 28% soulèvent qu’elle et mauvaise. 

 

Interprétation : 

Ce tableau nous montre que la majorité des supporters estime que la gestion du 

football Bignonois est mauvaise. Ceci est à déplorer, car la gestion d’une équipe 

de football est une chose qu’on ne confie pas à n’importe qui. 

C’est peut être là ou se trouve les origines de la mauvaise prestation des équipes   
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Tableau N° XXV : Réponses des supporters en valeurs absolue et relative à 

la question « Accordez-vous plus de temps à l’équipe de la commune ou à 

celle de votre quartier ? » 

  

Réponses  Nombre Pourcentage (%) 

Equipe de quartier  46 92 

Equipe de la commune  4 8 

Total  50 100 

 

Commentaire du tableau N° XXV : 

Analyse : 

92% des supporters interrogés prétendent accorder plus de temps à l’équipe du 

quartier, par contre 8% seulement accordent plus de temps à l’équipe de la 

commune (Espoirs de Bignona).  

Interprétation : 

Ce tableau nous montre l’importance que la population de Bignona accorde au 

mouvement « navétane » au détriment de leur équipe d’élite. Cela est-il dû par le 

fait que les quartiers retiennent les supporters dans leurs ASC (Association 

Sportive et Culturelle) grâce aux thé-débats qu’ils organisent, ou les évènements 

culturels, les soirées dansantes ou encore les journées de danse traditionnelles (le 

sabar) ? Une des raisons qui explique peut être le fait que l’élite est en division 

inférieure 
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Les rivalités entre quartiers voisins peuvent également expliquer ce fait. Les 

matchs entre ces équipes rivales sont souvent source de tension et d’excitation 

chez les supporters.  
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VII. Résultats des entretiens 

Les entretiens que nous avons tenus avec certaines personnes ressources au 

niveau de la ville de Bignona nous ont permis d’avoir une idée beaucoup plus 

claire sur certains problèmes qui gangrènent le football Bignonois .D’après eux , 

les facteurs  pouvant constituer un frein au développement de ce sport dit roi 

peuvent être les suivant :    

_ Le manque d’infrastructures  

_ Le manque de moyens financier et matériel 

_ Le manque d’expertise des techniciens 

_ Le manque de politique de mobilisation autour de l’équipe d’élite  

_ Conflits au niveau des mouvements navétane de la commune 

_ Mauvaise politique de formation des jeunes  

_ Le manque de sponsoring 

_ Manque d’entente au niveau des dirigeants 

_ Mauvaise gestion des fonds ou recettes d’entrée au stade  

_ Mauvaise coordination des activités du championnat national populaire  

_ Désintéressement des autorités ou cadres issus de la commune vis-à-vis du 

football Bignonois    

_ Le manque de motivation des joueurs  

_ La prolifération d’A.S.C (Association Sportive et Culturelle) 

Les résultats obtenus aux niveau des enquêtes et des entretiens nous ont permis 

de savoir que le football Bignonois souffre d’un manque énorme 

d’infrastructures sportives et de moyen financiers. Viennent s’ajouter à cela 

aussi le manque d’expertise des dirigeants et de la mauvaise politique de 

formation de la petite catégorie 

Certains dirigeants ont eu à donné leur point de vue sur la subvention de la 

municipalité qu’ils jugent insuffisante pour l’équipe d’élite (Espoir de Bignona). 
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Ils ont aussi eu à déploré le manque de sponsoring des équipes de la commune 

en particulier c’elle des espoirs de Bignona.  

 Certains entraineurs quand à eux ont eu à déploré le manque de mobilisation et 

de soutien de la population Bignonoise envers l’équipe première. Les joueurs 

ont besoin de l’appuie de leur publique quand ils jouent à domicile. Tel n’est pas 

le cas aujourd’hui, le terrain est parfois presque vide quand ce sont les espoirs de 

Bignona qui jouent et cela peut d’une part influencer négativement la motivation  

des joueurs 

Bref l’ensemble des entretiens nous ont permis de recenser quelques problèmes 

majeurs dont souffre le football de Bignona.    
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CHAPITRE IV : SUGGESTIONS ET CONCLUSION 

 

                               SUGGESTIONS  
Le football Bignonois souffre  d’un manque criard de moyens financiers et 

infrastructurels. Selon les encadreurs, les moyens financiers mobilisés par la 

municipalité de Bignona pour le développement du football local sont encore 

loin de répondre aux exigences préparatoires à la compétition au niveau de 

l’élite. En effet, l’équipe première (Espoirs de Bignona) de la ville et les équipes 

du championnat populaire « navétane » ne fonctionnent que grâce aux bonnes 

volontés, les cotisations des membres et de la subvention de la mairie jugée trop 

insuffisante et certains affirment même que la municipalité ne donne plus de 

subvention aux équipes de « navétane » de la ville. 

La municipalité de la commune de Bignona devrait adopte une politique 

sportive axées sur quelques paramètres que sont : 

- l’octroi de subventions suffisantes aux instances sportives 

- la construction et l’entretien d’installation sportive viable et pérenne d’où 

les équipes de la ville pourront compétir sans difficultés 

- le contrôle et la supervision de l’utilisation de la subvention municipale 

par les dirigeants de clubs. 

 

1. Au niveau des ASC et de l’équipe d’élite  

Au niveau des renseignements obtenus grâce à notre étude, nous constatons 

qu’effectivement la ville de Bignona compte vingt et une équipes de 

« navétane » et une seule équipe d’élite qui est affiliée à la fédération 

sénégalaise de football (FSF). 

Nous pensons que l’heure est à une concertation, pour une campagne de 

mobilisation autour de l’équipe d’élite (les Espoirs). Au sein de cette équipe de 
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la ville se retrouveraient les autorités, les cadres, les meilleurs techniciens et 

administrateurs de la ville. 

Les équipes de « navétanes » devraient laisser leurs plus grands joueurs à la 

disposition de l’équipe d’élite. Ces clubs devront servir de réservoirs ou de 

greniers destinés à pourvoir le club de la ville de joueurs. Les ASC 

(Associations Sportive et Culturelles) devront travailler en parfaite collaboration 

afin qu’il y ait une coordination de toutes les activités que doit mener l’équipe 

première. 

Il serait encore plus intéressant que l’équipe de la ville cherche à caser (chercher 

du travail) ses joueurs et  techniciens chômeurs en nouant des partenariats avec 

les entreprises de la place, la municipalité, les sociétés, etc. 

Pour la recherche de moyens financiers, il est maintenant nécessaire que le club 

de la ville (Espoirs de Bignona) s’imprègne des réalités du sponsoring en 

s’appuyant sur des sociétés, tels que Orange Communication, le Crédit mutuel, 

la CBAO, etc.  

 La Direction des clubs  demande un travail important et délicat qui exige des 

connaissances sportives et administratives larges et des vertus morales 

exemplaires. On ne confie pas la direction à n’importe qui. . 

 

3- Au niveau de la formation  

Un football émergeant ne peut se construire sans la base. En effet, la formation 

constitue un aspect très important au développement du football. Cette 

formation doit mettre l’accent sur les acteurs qui interviennent dans le football 

mais, en particulier les jeunes.  

A Bignona, nous constatons un manque criard d’écoles de football qui 

s’occupent de la petite catégorie. Les méthodes de formation n’obéissent parfois 

qu’au simple désir des encadreurs qui ne maîtrisent pas certaines disciplines 
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comme la physiologie, la psychologie de l’enfant et aussi certaines méthodes 

d’entrainement utilisées pour la formation juvénile. 

 

Aussi, Blazer et  Dujmovic (1978) diront que « l’entraîneur ne doit pas 

seulement être un praticien, mais un psychopédagogue ». 

Les écoles de football de la ville de Bignona doivent être restructurées car, les 

jeunes ont besoin de formation qui repose sur une politique bien définie. Partant 

de cette idée, nous citerons  Cattenay et  Gil (2002) qui disent que« le 

fonctionnement d’une école de football repose sur différents éléments tels que : 

- un projet sportif avec des objectifs généraux clairement définis tant sur le 

plan football que sur le plan humain ; 

- un encadrement de qualité capable de répondre aux objectifs. 

- Un état d’esprit à développer.  

- Les possibilités d’accueil et le matériel pédagogique disponible. 

- Le nombre d’entrainement hebdomadaire bien définis  ». 

 

4- Au niveau des supporters de Bignona 

Le supporter tout comme l’encadreur et le joueur est une pièce maitresse dans 

l’édification d’un football moribond. En effet, le football bignonois souffre d’un 

manque énorme de soutien de ces supporters. Cette absence de soutien est 

visible du côté de l’élite (Espoirs de Bignona). Donc, il est temps qu’une vaste 

campagne de sensibilisation soit menée dans ce sens. Car, un football ne peut se 

construire sans supporters. C’est partant de là qu’Ahmed Mghirbi, ancien 

international tunisien des années 60-70 dira que « les supporters sont 

indispensables au spectacle, et à la vie du football ». 
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Les supporters doivent être groupés en association et s’entraider avec les 

instances dirigeantes du club. Ce sont eux qui doivent donner la voix et mettre 

de l’ambiance dans le stade, quand les Espoirs de Bignona jouent. 

Ils doivent essayer de gérer au mieux les intérêts du groupe en organisant leurs 

déplacements, en vendant aussi des produits à l’effigie de l’association. Par 

exemple : badges de l’équipe, t-shirt, cartes de membre, etc. 

Les supporters ont un grand rôle à jouer au sein de l’organisation du football 

bignonois. Nous pouvons même estimer que sans eux, un match de football 

n’aurait pas la même saveur. Ils font partis du succès du ballon rond en tant que 

spectacle. 

La population de Bignona comme les supporters devraient s’unir derrière 

l’équipe d’élite et aussi les ASC de leurs quartiers. 
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CONCLUSION 
Le but de notre recherche était d’étudier quelques facteurs freinant l’émergence 
du football dans la commune de Bignona. 

 Ce travail nous a permis d’avoir un aperçu global du fonctionnement et de 
l’évolution du football dans cette ville, à savoir sa gestion et sa structuration. 

Pour mieux mener notre étude, des questionnaires ont été distribués au niveau 
d’une population cible composée de dirigeants, de supporters et de joueurs de la 
commune. 

Les réponses de ces derniers nous ont permis d’avoir une vision beaucoup plus 
large du football Bignonois. 

Plusieurs manquements ou insuffisances ont été constatées. Ce sont : 

‐ le manque d’infrastructures ; 
‐ le manque de moyens financiers ; 
‐ le manque d’une bonne politique de formation de jeunes ; 
‐ le manque de techniciens très bien qualifiés. 

Ainsi, partant des résultats de notre étude, nous rejoignons les propos de ceux 
qui pensent que le football Bignonois va mal et cela reste visible au niveau 
des résultats de ses clubs. 

Un plan de sauvetage devrait être mis au point pour essayer de sortir ce 
football de sa léthargie. 

Des assises devraient être organisées dans les plus proches délais pour 
essayer de trouver des voies et moyens de faire émerger ce football pour qu’il 
retrouve toute sa splendeur passée. 
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Questions destinées à quelques dirigeants et techniciens de la commune de 
Bignona.  

Amis sportifs : 

Ce questionnaire a été élaboré pour recueillir des informations qui rentrent dans le cadre 
d’un mémoire de maitrise en sciences et techniques des activités physiques et sportives 
(STAPS) dont le sujet est relatif au développement du football dans la ville de Bignona. Vous 
voudrez bien répondre aux questions qui vous ont été posée ici. 

Les informations qui seront obtenues seront traitées dans l’anonymat dans le cadre unique 
de ce mémoire. 

Merci d’avance. 

1) Etes vous scolarisés ? 

   OUI                                                     NON 

Si OUI, jusqu'à quel niveau ? 

Primaire                    moyen                     secondaire                      universitaire       

2)  Avez‐vous subi une formation dans le domaine du football ? 

   OUI                                                    NON 

Si OUI laquelle ? 

Entraineur                        Initiateur                       Médical 

Administrateur               Aucune 

3) Avez‐vous un diplôme ? 

   OUI                                                   NON 

Si OUI, de quel degré? 

1er    degré           2ém degré              3ém degré                   Aucun 

4) Avez vous joué au football ? 

   OUI                                                NON 

Si OUI, jusqu'à quel niveau ? 
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1 ère division  2ém division  3ém division  division régionale 

5) Militez‐ vous dans un(e) 

ASC             Club               ligue             Fédération            

Si OUI, quel poste occupez‐vous ?............................................................... 

6) Votre instance fonctionne t’il ? 

Annuellement                                        Périodiquement 

7) Bénéficiez vous d’une subvention ? 

   OUI                                                    NON 

8) Vivez vous pour l’essentiel de ? 

Cotisation           Vente de produits            Subvention              Manifestations lucratives 

9) Avez‐vous un programme de développement ? 

   OUI                                                   NON 

10) Comment évaluez‐ vous le programme de développement des trois (03) dernière 
années ? 

………………………………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………   

11) Comment jugez‐ vous le niveau des équipes de la ville de Bignona ? 

Très bon                      Bon                     Moyen                      Faible 

12) Que proposez‐ vous pour le rehaussement du football Bignonois ? 

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………

…………………………………………………………………………………………………………………………………………….. 
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Questions destinées aux supporters de la commune de Bignona. 

Amis sportifs 

Ce questionnaire a été élaboré pour recueillir des informations qui rentrent dans le cadre 
d’un mémoire de maitrise en sciences et techniques des activités physiques et sportives 
(STAPS) dont le sujet est relatif au développement du football dans la ville de Bignona. Vous 
voudrez bien répondre aux questions qui vous ont été posées ici. 

Les informations qui seront obtenues seront traitées dans l’anonymat dans le cadre unique 
de ce mémoire. 

Merci d’avance ! 

1) Quelle est votre profession ?  

…………………………………………………………………………………………………………………………………………. 

2) Avez-vous une carte de membre dans une quelconque équipe ? 

Oui                                                                                         Non    

Si oui, laquelle ?  

Navétane                                                    Equipe d’élite (championnat)      

3) Comment trouvez-vous le niveau du football bignonois ? 

Elevé                             Assez élevé                                                   Bas 

4) Suivez-vous les matchs au terrain ? 

Oui                                           Non    

Si oui, quel genre de matchs ? 

Navétane                3ème division                2ème division   Ligue 1  

5) Suivez-vous les matchs de votre équipe d’élite à l’extérieur ?  

Oui                                                      Non    

6) Comment trouvez-vous la gestion du football bignonois ? 

Bonne                                       Moyenne                                           Mauvaise  
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7) Etes-vous satisfait des dirigeants du football bignonois ?  

Oui                                                    Non    

 

8) Accordez-vous plus de temps à l’équipe de la commune ou à celle de 
votre quartier ? 

Commune                               Quartier    

9) Avez-vous été joueur (e) dans l’équipe ? 

De la commune                      du quartier    d’une autre  

10) Quelles sont selon vous les raisons de la stagnation du football bignonois ?  

…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………. 
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       Questions destinées aux joueurs de la commune de Bignona  

Amis sportifs,  

Ce questionnaire à été élaboré pour recueillir des informations qui rentrent dans le cadre 
d’un mémoire de maitrise en sciences et techniques des activités physiques et sportives  
(STAPS) dont le sujet est relatif au développement du football dans la ville de Bignona. 
Vous voudrez bien répondre aux questions qui vous ont été posées ici. 

Les informations qui seront obtenues seront traitées dans l’anonymat dans le cadre 
unique de ce mémoire. 

Merci d’avance ! 

1) Age :……………. 
2) Catégorie………………………….. 
3) Avez-vous reçu une formation ? 

Oui                                   NON    

Si oui, où avez‐vous été formé ? 

Ecole de football                      Centre de formation                     Autre  

4) Faites-vous du football uniquement par : 

Simple plaisir                                                  Pour une ambition    

5) Exercez-vous en dehors du football une autre occupation ? 

OUI                                NON   

Si oui, laquelle ? 

6) Etes-vous scolarisé ? 

OUI                                 NON    

Si oui, jusqu’à quel niveau ? 

Primaire     Moyen                      Secondaire        Universitaire              

7) Comment jugez-vous votre encadrement ? 

  Bon    très bon      Moyen   Mauvais 

8) Comment voyez-vous les relations entre ? 
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Les joueurs : Bonnes          Très bonnes   Mauvaises    

Les encadreurs : Bonnes    Très bonnes                                            Mauvaise 

Les encadreurs et les joueurs : Bonnes   Très bonnes                      Mauvaise  

9) Selon vous les conditions matérielles sont-elles  ? 

Bonnes   Très bonnes                               Mauvaises    

10) Le temps d’entrainement vous suffit-il ? 

OUI                               NON    

11) Vos déplacements ou vos regroupements sont-ils bien 
assurés ?  
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             OUI                                       NON    

12) Selon vous qu’est-ce ce qui explique l’état actuel du football 
Bignonois ?  

…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………………………………………………………………. 
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